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Ce fut à partir du 23ème jour du mois de Adar que Moshé 
commença à accomplir le service inaugural du Tabernacle. 
Chaque jour, il le construisait, réalisait le service et le démontait à 
la fin de la journée. Le huitième jour, Aharon et ses fils ont été intronisés au titre de Cohanim et à partir 
de cet instant, seuls les Cohanim étaient habilités à exécuter le service du Temple. 
Notre Parasha s’ouvre sur le service inaugural qui se déroule le premier jour du mois de Nissan. Nous 
apprenons du texte que Moshé s’adressa à son frère de la sorte : « Approche de l’autel et accomplit le 
service de ton offrande de faute et de ton offrande d’élévation et obtient la réparation pour toi-même et 
pour le peuple ». 
RaShI précise que Moshé dut insister auprès d’Aharon afin qu’il accepte de s’approcher pour offrir ce 
sacrifice. En effet, il était rempli de honte et craignait de réaliser ce geste. Le rôle qu’il joua dans la faute 
du Veau d’Or ne quittait pas son esprit. Moshé lui dit de ne pas avoir honte et que c’est pour cela qu’il a 
été choisi en tant que grand prêtre. 
Plus loin dans le texte de notre Parasha, nous apprenons que Moshé et Aharon allèrent dans la Tente 
d’Assignation, en sortirent et bénirent le peuple. Nos commentateurs cherchent à justifier ce déplacement 
car on ne nous précise pas dans le texte que D-ieu leur ordonna de faire cette chose-là. 
Dans son commentaire sur la Parasha, RaShI propose deux réponses différentes. D’après la première, 
ils y sont rentrés car Moshé désirait apprendre à Aharon comment brûler les encens sur l’autel intérieur. 
Intéressons-nous à la seconde réponse de RaShI. Malgré tout le cérémonial réalisé dans les moindres 
détails, la présence divine ne s’était toujours pas manifestée, ce qui provoqua une très grande peine à 
Aharon. Il ne s’agissait pas simplement de tristesse mais ses doutes premiers envahirent à nouveau son 
esprit. Il dit à son frère : « Je sais que D-ieu est en colère contre moi à cause de la faute du Veau d’Or et 
c’est à cause de moi que la Chékhina n’est pas descendue. Moshé, pourquoi m’as-tu fait cela ?  
Tu as insisté pour que je réalise le service inaugural et j’ai été humilié ».  
Suite à ce discours, Moshé entre avec lui dans la Tente d’Assignation. Ils ont imploré la miséricorde 
divine et la Chékhina est descendue sur le peuple d’Israël. 
Ce commentaire est extrêmement intéressant car il nous permet de plonger et de ressentir l’enjeu du 
moment. Même si le texte se focalise sur le sentiment d’Aharon, nous pouvons imaginer ce que les 
Enfants d'Israël vivaient au même moment.  
Tous les membres du peuple avaient participé avec entrain aux offrandes nécessaires à la construction 
du Mishkan et ils attendaient impatiemment le moment de l’inauguration afin que D-ieu se révèle parmi 
eux. Constatant que rien ne se produisait, ils ont ressenti un fort sentiment de désespoir. Leurs attentes 
furent contrariées et ils ne comprenaient pas pourquoi. Ils pensèrent que D-ieu ne leur avait peut-être 
pas totalement pardonné la faute du Veau d’Or. À aucun moment ils n’accusèrent Aharon. 
De son côté, Aharon ne voulait pas incriminer son peuple. Il aurait pu s’exonérer de toute responsabilité 
mais au contraire, il considérait que sa participation à la faute du Veau d’Or était la seule raison pour 
laquelle D-ieu refusait de se révéler. Nous voyons là la grandeur des dirigeants du peuple d’Israël qui ne 
rejettent pas leurs responsabilités sur les autres mais qui endossent la faute des autres sur leurs propres 
épaules. 
Moshé aurait pu pénétrer seul dans la Tente d’Assignation pour faire descendre directement la Chékhina. 
Il n’était en rien responsable de la faute du Veau d’Or, il n’en aurait éprouvé aucune difficulté. Mais là 
encore, il ne peut s’imaginer devenir le héros d’un jour au détriment de l’honneur de son frère. Il insiste 
donc pour faire entrer Aharon avec lui pour que son titre de grand prêtre ne soit pas entaché. 
Lorsque chacun prend en considération le ressenti de l’autre, la Chékhina peut véritablement se 
manifester au sein du peuple d'Israël. 


